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Speed dating / Il était une fois / Le trombi...

Faut juste bien les nourrir…

NON LES 
RUBYGNOLES 
NE CRAIGNENT 

PAS LE 
FROID !



Salut les Roustons,  
ici Votre Président qui vous écrit... 
Ah que laisser des traces, on com-
mence à le faire à droite à gauche et 
également d’ailleurs à l’Annexe ça y 
est on prend nos marques au milieu 
de la gentillesse de nos nouveaux 
hôtes et de leurs burgers à se faire 
péter la panse ! Côté terrain on a sur-
fé sur la vague de la Tournée Calva 
qui nous a jeté sur le sable du poly 
au milieu d’un été indien qui n’en fi-
nissait pas. 
De bons résultats et un état d’esprit 
calqué sur la franche camaraderie 
ont rempli un tableau de présence 
dont peu de Présidents peuvent 
s’enorgueillir. 
Mais c’était sans compter les pre-
miers frimas des profondeurs de l’au-
tomne et les défaites au goût amer. 
Ils ont le mérite de nous rappeler 
que tout est fragile, parfois bancal, 
que la bonne santé de notre attelage 
tient à la solidarité (on l’a vu contre 
les Tubes !!!) et l’assiduité (on l’a pas 
vu contre les Tubes…) de ceux qui 
tiennent les rennes, joueurs, coach, 
membres du bureau. 

Tous ici, je vous remercie pour votre 
engagement et vous encourage à 
continuer à laisser vos traces de… 
Rubygnoles !
2018 va nous amener vers notre 
première saison complète sous nos 
nouvelles couleurs. Je l’espère ac-
complie, glorieuse, dépaysante, 
épanouissante, prometteuse. Nous 
devons confirmer nos bonnes in-
tentions de la fin de saison passée, 
continuer à créer un groupe sur et 
hors du terrain. 
D’ailleurs, en dehors de nos ren-
dez-vous habituels, deux échéances 
sont à marquer dans votre agenda. 
Tout d’abord le samedi 3 février, jour 
de France-Irlande, nous devrions re-
cevoir nos amis du RAC d’Honfleur 
en pension complète pour une jour-
née rugby du matin au soir, en com-
pagnie, peut-être, de nos frères de  
la Sarcellulite. 

Enfin, et la date est à marquer au 
fer rouge, la Tournée 2018 aura lieu 
du… au …* 
Nous avons reçu tellement de candi-
datures que nous n’avons retenu que 

les deux premières tellement elles 
sortent du lot : l’une en haut près de 
l’eau, l’autre plus bas où c’est pas 
plat. 

Le Bureau se réunira prochainement 
pour délibérer, il y a encore quelques 
zones d’ombre, notamment dans 
l’application stricte et sévère de la 
charte éthique du Rubygnole, ou 
non… et dans le choix de la date…
mais si vous venez bien tous les  
samedis, vous devriez bientôt savoir !

Voilà, continuons à donner toujours 
un peu plus de soi pour les autres, 
gardons cette dynamique sur le ter-
rain avec Roland mais aussi à travers 
nos alliances - naturelles ou opportu-
nistes - avec les Tchoutchous et les 
Coqs Festifs !

Votre Môme

*À l’heure où nous mettons sous presse
l’information ne nous est pas parvenue

Le mot du PrésiMôme 



LE COIN DES BLAGUES

Les excuses à la con 
Des mecs qu’arrivent à la bourre ou pas du tout

C’est un fait maintenant avéré, après 
de longues recherches dans des mil-
liers de documents et archives, nous 
avons retrouvé l’un des tout premiers 
seigneur de la grande tradition histo-
rique des Rubygnoles. Ce preux sei-
gneur à vécu au XVIe siècle et portait 
le titre de Comte de la Petite Motte. 
Hercule Louis Adémard de la Bourse 
Folle de son patronime, apparait au-
jourd’hui à nos yeux ébaubis comme 
un preux chevallier du temps jadis.  
Il arborait fièrement sur son étince-
lante armure une magnifique coquille 
symbole de sa virilité reconnue de 
toutes les gentes courtisannes du 
royaume qui selon les écrits accou-
raient afin de tater les légendaires 
attributs de ce bravache chevalier. 
Après avoir hurlé son nom lors des 
tournois, elles lui susurraient au creux 
de l’oreille de légers gémissements 
sous sa tente.
Sa renomée dépassat nos frontières, 

et, après moult victoires lors de 
grands tournois de l’époque, il aug-
mentat son lot de groupies en écra-
sant bon nombre d’adversaires dans 
les différentes épreuves prévues aux 
tournois.
Certains manuscrits relatant ses ex-
ploits nous apprennent qu’il désar-
çonnat notamment son voisin et rival 
le plus proche à maintes reprises. 
C’est après quelques recherches, 
et non sans mal, que nous avons  
retrouvé trace de cet adversaire.  
Celui-ci n’ayant laissé aucune grande 
ligne dans les livres d’histoire, c’était 
pas facile mais il s’agirait bien sûr du 
Duc Du Potos, resté sans déscen-
dence car emasculé lors son ultime 
tournoi contre notre bon Chevalier de 
la Rubygnole.
Voila messieurs qui nous donne cou-
rage et libido débordante pour être 
digne de ce farouche héritage.
Messieurs, à vos roustons, joutons...

En tête de classement : 
« C’est quoi l’adresse ? »
Suivi de :  
« Je suis malade j’ai une sinusite »
« �C’était pas rendez-vous à 10h  

sur le site ?»

« �Quelqu’un à recupéré mes  
crampons la semaine dernière ? »

« �Le match c’était pas au Poly, 
 parce que j’y suis ! »

« Vous êtes ou ? »

« �Le coiffeur de ma femme a eu un 
désistement du coup je dois garder 
les enfants… »

« C’est trop loin Pershing... »
« Font chier avec leur salon de merde 
au Parc Floral »

LES MAUX DU CAPITAINE

Pour cette deuxième édition, on a demandé au 
Président des Potos de s’y coller :
« La fusion avec le Comptoir ? 
Ça a foiré, ils sont trop cons les mecs… »
La vache, se faire traiter de cons par les Potos,  
ils doivent avoir du niveau les mecs !!!
Allez une 2e pour la route :
« J’ai croisé Tibo au salon du « Gras » et il va reve-
nir en janvier… » LôôôL !!

Grrrr… ouaf ! Aou, ahouahou ! 
Wouf, wouf-wouf, whouaf whouaf, slurp !

Fermez vos gueules, on dégoupille pas !

Il était un fois 
à la recherche des premiers Rubygnoles...

Let the bite 
goes on!

Une fois n’est pas coutume, le meilleur  
scorer de l’histoire des Rubygnoles  

- record en cours - est venu fouler les gravillons du Poly pour 
sa tournée d’automne.
Il aurait pu rester au chaud dans l’hémisphère sud mais a pré-
féré venir se les geler à Panam pour étaler ses talents d’étalon.  
Son nom ? Félicie.
Save The Date, la tournée 2018 aura lieu en hiver à Sydney, il 
nous y promet des putes et des bagnards pour se les réchauffer. 

Des nouvelles de la fusion des Potos  
avec le Comptoir Agenais

Ça avance, 
ça avance...



Vous l’attendiez avec fébrilité, la bave aux 
lèvres et la main dans le short… et bien 
sonnez trompette, allez coucher les petits 
et activez le filtre parental parce que c’est 
l’heure de la rubrique Speed Dating !
C’est vrai ça… l’actualité rugbystique, 
le blues des bleus, la combi du mois, les 
comptes rendu du regretté Dam qu’on ne 
voit plus sur les terrains (paix à son âme), 
l’élection du meilleur joueur ou du meilleur 
plaquage sur Sporteasy, bref toutes ces 
conneries ça n’intéresse personne depuis 
bien longtemps !!!  (À part Roland, peut-
être… qui est le seul à faire frotti frotta sur 
son siège d’ordinateur à la lecture du clas-
sement des Rubygnoles sur la page face-
book de l’AFFR…)
J’entends d’ici la clameur s’élever de toute 
l’équipe à la seule idée de connaitre l’iden-
tité du beau Goss du mois, celui qui ramè-
nera chez lui le Trophée SDM. Et pourtant 
votre comité de rédaction a bien failli je-
ter l’éponge et enterrer la rubrique avant 
même qu’elle soit née… Manse se retirant 
au Carmel de Saint Germain en Laye c’est 
comme si le PSG décidait de quitter a ligue 
1… côté compétition ça rééquilibre certes 
les choses pour le reste de l’équipe mais 
force est de reconnaitre que la page Rose 
de notre club en prend un sacré coup…
Le Roi est mort… Vive le Roi ! Grâce au 
dévouement exceptionnel des meilleurs 
d’entre nous qui ont décidé de relever le 
défi et concourir au seul championnat qui 
compte en ce bas monde, j’ai le plaisir de 
vous annoncer que la couronne Speed  
Dating de la saison d’Automne a pu être 
décernée à…

Médaille d’or
Indiscutablement c’est Tienav qui tient la 
corde et mène la danse du championnat 
pour son remake de la Belle et la Bête… Il 
décroche la palme et le titre de Champion 
d’Automne. Lieu du crime : restaurant Mil’a 
(Tapas + vinaigre à 75€) Victime : Margot 
(pas la reine, la serveuse). Attention cepen-
dant car notre cheval de course semble 
sur le déclin, voir fatigué… il y a quelques 
mois les escaliers en colimaçon ne l’au-
raient pas empêché d’aller jouer immédia-
tement la transformation dans les toilettes 
du restaurant à l’étage au lieu de faire mine 
de se détourner de la belle, temporiser 
quelques heures et aller jouer les arrêts 
de jeu dans une ambiance plus confort…  

La machine s’embourgeoise… elle a be-
soin d‘un lit… à ressort !

Médaille d’argent
Jolie performance de Montagne qui n’a pas 
démérité la même soirée du Stage de St 
Germain en Laye. Il a pris tous les risques 
au bar le N’importe quoi dans le 1er arron-
dissement connu pour ses soutiens-gorge 
accrochés au-dessus du bar…. Il n’a rien 
lâché et est resté tout seul sur le champ 
de bataille, le reste de l’équipe ayant lâ-
chement déserté.  Un sourire un peu flip-
pant collé aux lèvres et les yeux révulsés, 
Monsieur a souhaité jouer les prolonga-
tions tout seul au risque de finir en prison 
en cette douce soirée placée sous l’ombre 
des jeunes filles en fleurs… Lieu du crime : 
Bar le n’importe quoi ; Victime : je connais 
pas leurs noms mais je peux demander au 
professeur des écoles qui leur a appris à 
lire l’année dernière…

Médaille de bronze
Prétendants à la cuillère de bois… les relé-
gables… la voiture balai… bref vous avez 
compris les mauvais…  Match nul décerné 
à égalité entre ROLAND et DAM.
Crash complet de notre Joueur-Coach 
préféré… Voyant par un beau matin d’Au-
tomne au Poly que les Gaillards alignaient 
3 filles dans leur quinze de départ, il a tenté 
une approche discrète façon « heu, ça va 
les zamis, moi et mes copains on aimerait 
bien jouer avec vous… Dis donc elles sont 
sympas vos copines… »  
Ce n’est pas un gros râteau mais un 
énorme un vent façon coup de Mistral que 
s’est pris notre Coach… Il est loin le temps 
où Monsieur jouait les Tom Cruise sur sa 
moto et faisait vibrer midinettes et jeunes 
éphèbes à la vue de son corps de pilote 
parfaitement huilé sur les terrains de Beach 
Rugby…  Désolé Roland tu as beau venir 
à l’entrainement en moto au lever du soleil 
dans ton beau blouson en cuir, faudra se 
contenter de tes secondes lignes maison 
pour mettre leur pif dans ta ligne arrière…
Quand à Dam il a réussi le sublime exploit 
de nous faire quitter les Haut Lieux des 
Nuits Parisiennes et des Brunches Hip 
du samedi matin, j’ai nommé la Pelouse 
& Co, pour nous dégotter un rade où le 
taux d’œstrogène y est encore plus bas… 
Bravo l’artiste…
Voilà pour donc le classement Automnal !

Mais je voudrais lancer un cri d’alerte en 
prévision du prochain numéro de notre  
gazette !
Quand on voit la vie sociale si débridée du 
club, on va très vite se retrouver devant un 
cas de conscience pour le prochain nu-
méro et le classement de l’hiver… C’est 
le désert de Gobie les mecs… Rien à se 
mettre sous la dent… Soit j’invente tout et 
m’aligne alors sur cette immonde parodie 
d’écrivain à la déontologie douteuse qui 
réinvente les matchs et voit systématique-
ment des exploits mémorables de notre 
équipe (forcément ceux des avants ont la 
part belle), soit je reste fidèle à la réalité à 
savoir que sur ce domaine cet hiver c’est 
le néant côté Gossip et téléphone rose. 
J’ai bien essayé d’apporter un peu d’ani-
mation en inventant de toute pièce des 
histoires de rencontres de brésilienne sur 
Tinder mais rien n’y fait… à part Iannis que 
ça a mis en transe, et qui s’est tendu de 
tout partout au point de faire croire à son 
corps que son tendon d’Achille était aussi 
utile qu’un prépuce, personne d’autre n’a 
accroché… La libido de cette équipe est 
comme l’encéphalogramme de Grenouille 
à l’annonce d’une combi… Aucun esprit 
de compétition… Quelle tristesse… Je vais 
donc plagier Boudjellal  le soir de la défaite 
contre Agen, en disant moi aussi : « J’ai 
honte… en particulier de mes avants… »
Soit vous vous tirez les doigts pour nous 
donner un peu de matière (je parle pas de 
ce à quoi pense en ce moment Zapata à la 
lecture de ces mots…) soit je me débrouille 
tout seul…
En attendant d’avoir de quoi me mettre 
quelque chose sous la dent, j’ai donc déci-
dé d’assurer le coup au cas où…
A l’heure du monde 2.0, j’ai prévu de lan-
cer une petite compétition virtuelle … et 
de pouvoir être fidèle à une ligne éditoriale 
totalement impartiale en départageant les 
meilleurs d’entre nous en toute objectivi-
té…
J’ai donc sélectionné des joueurs de pre-
mier choix puis j’ai créé des profils fake sur 
le meilleurs des sites qui soit pour ce type 
de compétition à savoir…
GLEEDEN le site dédié aux rencontres 
adultères… Le gagnant de la tournée  
d’hiver sera celui qui recensera le plus de 
visite… 

Ci-dessous la liste des participants

Speed Dating du Mois… 

Teddy’s bear
« Oh bout Oh bout T’AIN ! »

Player 1 Player 2 Player 3 Player 4

CORSICOCO
« CANELLONI DI BUFFALA 

Tentez l’expérience beauty! »

MONTEUR 2 TEMPS
« Mouillée avec l’arroseur à Rosé »

TATA ZAZA VA PAS
« Grrrr… Mon mètre du long 
métrage… fais moi mal  »



Le coin du Coach 
ou les conseils diététiques de Roland

Le trophée  
Luc et Jérôme 
les tops scoreurs

Le trombi  

Pour arriver en forme après les fêtes et éviter de prendre de 
la bedaine, je fête le réveillon de Noël aux Restos du Cœur et 
le Nouvel An je le passe à bord d’un bâtiment de l’UNHCR au 
milieu de la Méditerranée…
Je rentre en stop évidemment et surtout je mange vegan et je 
bois beaucoup d’eau. 
De retour au pays, j’évite soigneusement de croiser Luc & Jé-
rôme, ils essayent toujours de me forcer à manger leurs frites 
bien grasses…

1  Tom-Aussie  : 5 essais
2  �Thibault Le malgache : 3 essais 
3  �Tiennav : 2 essais 

Fab : 2 essais 

Montagne : 2 essais 

Gluft : 2 essais 

Fred : 2 essais
8  �Charlie : 1 essai 

Montagne-Brother : 1 essai 

Fran-Fran : 1 essai 

Môme : 1 essai

Roland : 1 essai

Un point sur
la trésorerie
Tout va bien…
Et ça irait encore mieux si... 

Tu commençais à épargner pour la Tournée !!!



Archives de la BAG, 
l’ancêtre du Slibard

Rubygnoles
en vacances....

Édité en mars 2011



07/10 	Frogsbeef 	 6 – 3	 Rubygnoles (et merde !!!)

13/10 	Princes de l’Ovalie	 5 – 3	 Rubygnoles (Pffff… y a du mieux, non c’est sûr… soupir)

21/10 	Coqs Festifs 	

10/11 	Vert Galands 	

10/11 	Rubygnoles 	

08/12	 Tubes à essais	

3 – 9 Rubygnoles (Match gigot-haricot)

1 – 6 Rubygnoles (Fallait pas nous casser les couilles avec ta cornemuse)

4 – 2 Tchou-tchou (On est sur la bonne voie)

2 – 4 Rubygnoles (Putain ça fait du bien, RAHHH!!!)

Les bons compte-rendu de Dam sont sur www.rubygnoles.fr

Résultats

On ne rigole pas avec la sécurité ! 
Surtout quand on est vieux... 
C’est pourquoi Manu, dit « Patron », a tout simplement abandonné ses crampons à 
la dernière Tournée sans jamais les revendiquer… 
Un trophée pour Quitterie ? Non !

Celui qui a su se faire remarquer pendant des années pour son intelligence de jeu, 
se fait ici rappeler à son bon souvenir pour son intelligence de non-jeu à perpétuité. 

Je prépare donc un colissimo à la Nounou en Belgique pour ranger définitivement 
les attributs de ses extrémités inférieures au Panthéon du rugby folklo ! 

Quel beau jubilé !

Sécurité

16/12 – 05/01	 (P)réparation physique et diététique
06/01	 Reprise au Poly
13/01	 Virage des Dieux au Poly
20/01	 Training au Poly
27/01	 Les Rebelles de Fontenay
03/02	 « Reprends du Calva Day » contre 

Honfleur à Sarcelles (à confirmer)
10/02	 Old Coyottes au Poly
17 & 24/02	 Vacances scolaires au Poly
03/03	 Training au Poly
10/03	 Les Vieux Glands, la Celle St Cloud
17/03	 Canal+, Parc de Sceaux
24/03	 Training au Poly
31/03	 Training au Poly

La suite sur www.rubygnoles.fr

Le Poly devrait fermer avant la fin de la saison (avril ?), les entrainements auront
ensuite lieu au Pershing et les matchs à voir si possible chez nos adversaires.

Rencards

La pensée
du mois

Suite à la victoire contre les Tubes à tout juste 
15 gonzes :

« Nous, les gros, ce soir on a créé l’univers et 
vous, les ¾, vous avez joué avec les étoiles… »

Rantanplan



L’OURS MAL LÉCHÉ
Les Editions du Paquet
Journalistes : Didier Rouston, Stéphane Burne, Biloute, Manuel Valls, Saint Bernard, Camille Chatte
Graphisme : Rod (MERCI Rod !!!!)
Une : Le Père Noël a une ordure (sous sa veste…)
Photos : iPhoune, Gogole…
Copyright Rubygnoles, giclette de Noël 2017

(L’interview a lieu chez Tom, dans un immense appar-
tement à la décoration rétro et poussiéreuse. Tom nous 
accueille à la porte. Il est habillé en fille avec une robe 
bleue pervenche à frou-frou. Il s’est fait des couettes).
Tom : Ha c’est vous ? Hi hi hi, je vous attendais, en-
trez, entrez, on va passer au salon, on sera mieux 
pour papoter, hi hi hi.
(On suit Tom le long d’un couloir sombre. Tout l’ap-
partement est plongé dans une semi-obscurité, les 
quelques lampes croisées éclairent mal, les fenêtres 
sont occultées par des rideaux tirés ou de vieux draps 
sales agrafés au mur. On arrive au salon).
Tom : Hi hi, assieds toi. Je te présente père et mère.
(Assis sur le canapé deux cadavres momifiés.  
L’un porte une robe avec des bottines aux pieds 
et l’autre un costume gris avec des chaussures  
à guêtres. Ça shlingue à mort dans la baraque.)
Le Slibard : Heu… bonjour madame, bonjour mon-
sieur…
Tom : Hi hi, ils ne peuvent pas t’entendre, ils sont 
morts hi hi. C’est moi qui les empaillés. C’est bien 
fait non ?
Le Slibard : Ben j’y connais trop rien, mais… heu… 
ouais… en tout cas tu as dû y passer pas mal de 
temps, chapeau l’artiste. Y a longtemps que tu fais… 
ce genre de truc ?
Tom : Oh non, je ne le fais que pour les gens que 
j’aime. La première fois c’était avec mon hamster. Oh 
là là, ça pas été facile, surtout qu’il était encore vivant,
Le Slibard : Génial, je sens qu’on va se régaler.  
Bon dis-moi, t’es natif des Batignolles ?
Tom : Ho non je suis née à Meudon, haut lieu de 
la taxidermie. Père est d’origine bretonne et mère 
italienne. Ils n’étaient pas du tout rugby, d’ailleurs 
plus jeune je jouais au foot hi hi hi...
Le Slibard : Du coup t’as connu comment le rugby ?
Tom : Sur le tard si j’ose dire, pendant mes études, 
avec Antoine notamment. Tu sais que j’ai connu  
Antoine maigre ?
Le Slibard : On a un peu de mal à le croire mais 
pourquoi pas.
Tom : Par le biais de mes études j’ai joué en Belgique 
et au Luxembourg. J’ai même été international avec 
le Luxembourg, contre la Norvège !
Le Slibard : Tu es sûr que tu veux que j’écrive ça ? 
Personne ne va croire un truc pareil.
Tom : Hi hi hi tu es drôle, tu veux être mon ami ?
Le Slibard : Revenons plutôt au rugby. Un truc qui 
m’interroge c’est que tu joues plutôt bien, tu es jeune 
(32 ans), t’es pas alcoolique, pas en surpoids et tu 
n’as pas de dégénérescence génétique apparente.

Donc ma question est : mais qu’est-ce que tu fous 
chez les Rubygnoles ?
Tom : Mon rêve a toujours été de partir en Inde pour 
rejoindre mère Thérèsa et d’apprendre aux petits lé-
preux de Calcutta à jouer au rugby sur leurs tas d’or-
dures. Alors tu ne peux pas imaginer la joie que ça a 
été pour moi de découvrir d’abord les Demis de Mêlée 
sur leur terrain de bagatelle puis les Rubygnoles au 
polygone !!! De voir Grenouille essayer désespéré-
ment d’attraper la balle avec ses petits moignons, voir 
la joie simple de Luc et Jérôme se dessiner dans son 
regard torve et son sourire baveux après avoir marqué 
un essai !! Jamais je ne remercierais assez Antoine de 
m’avoir amené chez les Demis ! Je joue par amour, 
car je les aime ces débiles, ils sont si drôles !
Le Slibard : C’est ça ton moteur : l’amour des… 
heu… enfin des, disons, partenaires ?
Tom : Oui, ça et l’esprit chevaleresque, épique de 
ce sport. La possibilité d’éprouver son courage 
physique alors que le reste du monde est tiède et 
insipide. Là sur le pré on peut sentir souffler le vent 
de la bataille, l’esprit des grands hommes, la vertu 
de… mais tu m’écoutes ?
Le Slibard : Oh pardon, je pensais à autre chose,  
tu disais ?
Tom : Je ne sais plus, tu m’as coupé dans mon élan,
Le Slibard : T’inquiète j’ai un dictaphone, je suis un pro.
Tom : ah bon, il est où ?
Le Slibard : Je l’ai laissé chez moi, je n’ai pas envie 
qu’on me le pique,
Tom : Oh là là je suis si fier d’avoir un article sur moi !!!
Le Slibard : T’emballe pas, ce n’est pas encore sûr 
qu’on le publie, parce qu’on a déjà un article sur la 
vie des moules et avec ton interview on a peur que 
ça fasse redondant. Bref, question suivante : quel est 
ton meilleur souvenir de… crotte j’arrive pas à me 
relire… de… Rugby ? 
Tom : La première tournée des Demis à Toulon, chez 
Jeannot. Ça a été trois jours de n’importe quoi, mais 
qu’est-ce que c’était bon !
Le Slibard : Ton pire souvenir ?
Tom : Je n’en ai pas vraiment, peut être le moment 
quand chez les Demis nous n’étions plus assez 
nombreux, on a galéré pour réussir à maintenir 
l’équipe à flot.
Le Slibard : Super, bon on va parler un peu cul.  
T’en es où de ce point de vu là ? Tu choppes un peu 
ou quoi ? Tu trempes souvent le biscuit ? C’est quoi 
son truc à ta nana ? T’as des photos ? des vidéos ?
Tom : Je connais ma femme depuis le lycée.  
On n’y était tous les trois ensemble avec Antoine.

Le Slibard : Antoine était avec ta femme ?
Tom : Non, on était ensemble au lycée, pas ensemble 
avec ma femme.
Le Slibard : Ah pardon, je n’avais pas bien compris…
Tom : Comme tu le sais nous venons d’avoir un enfant. 
Un véritable don du ciel. Ça n’a pas été facile. On a tout 
essayé : l’insémination artificielle, in-vitro, à distance, 
par stimulation, mère porteuse, éprouvette, FIV, taser, 
adoption, enlèvement, avec des animaux, Antoine,  
rien, impossible, alors… on a dû… on a été obligé…
(Il dissimule pudiquement son visage dans ses 
mains pour pleurer. J’en profite pour me curer le nez 
et planquer mon schmok sur le canapé. Il reprend 
contenance.)
Tom : On a dû le faire de façon… naturelle.
Le Slibard : C’est-à-dire ?
Tom : Par coït.
Le Slibard : Ah oui ? Mais tu n’avais jamais eu de 
petite amie avant ?
Tom : Si si, d’ailleurs j’ai gardé leur tête dans mon 
frigo, si tu veux les voir. J’en ai eu plein, d’amies. Mais 
de là à mettre mon zizi dans leur… brrr… truc… 
Faut pas déconner non plus !
Le Slibard : Ah au fait j’ai oublié de te demander, tu 
fais quoi comme boulot ?
Tom : J’ai fait des études de droit, j’ai été un temps 
avocat et maintenant je suis…
Le Slibard (le coupant) : Ah on n’a plus le temps, 
désolé et puis on s’en fout de ton job. La dernière 
question traditionnelle pour faire plaisir à Louis : si tu 
partais sur une île déserte quels sont les trois objets 
que tu emporterais avec toi ?
Tom : En un, je prendrais Sly.
Le Slibard : Slimane ? Mais ce n’est pas un objet ?
Tom : On voit que tu ne le connais pas bien. En deux 
du Whisky.
Le Slibard : Mais ! Tu bois ?
Tom : Non, c’est pour Sly, tu le connais vraiment mal…
Le Slibard : Et en trois ?
Tom : Un ballon de foot, juste pour te faire chier.
Le Slibard : Bon on va arrêter là, ça me gonfle.  
Je te préviens Tom, la prochaine interview du Slibard 
c’est toi qui t’en charge !

Tueur né

DANS LE PROCHAIN NUMÉRO 

les états d’âmes du gardien du Poly, le courrier des lécheuses et plein d’autres rubriques…

Dans ce numéro, Le Slibard a rendez-vous avec Tom, le petit prince des  
Batignolles (comme on l’appelle là-bas). Grâce à une enquête poussée et  
sérieuse, une interview intense et sans concession, un reporting précis et fidèle, 
vous allez enfin tout savoir sur l’aboyeur du pack Rubygnoles.




